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Cette constante application de* taint* it U règle du devoir Sit 
pfteeet en effet dene leur volonté quelque ehoec. de eon étemelle 
fermeté. Ainsi en doit-il être do noue. Demandons, è sainte Agathe 
de Bons tendre forte# contre le monde et lee «eu*. Amollie# par le 
recherche çontinuelJo de noe aises, par une dépense excentre de 
eeneibilité, nous n'avone plue de courage en face du devoir. Noua ne 
comprenons plus la sainteté ; elle nons étonne et noue scandalise : 
none le jugeons imprudente et exagérée. Sainte Agathe s’offre À nous 
aveu ses renoncements, la soif de la souffrance, Qu'elle nous donne 
un amour généreux, agissant ; qu’elle épure cette religion ai tiède et 
ai satisfaite d’ello-mêmc qui tient aujourd’hui trop eouvent. la place 
de I» forte piété de nos pères. Qu’elle Accroisse le nombre dee âmes 
fortes I

25 mars. — I’Aukosoiatiux. — U nous serait bien facile après 
•voir admiré la virginité dan* sainte Agnès et la force chrétienne dame 
eeiute Agathe, de faire voir dans la sainte Vierge, le plus beau modèle 
de oee deux vertus évangélique*. Arrêtons-nous plutôt è l’humüiti dont 
notre Mère nous donne un ei touchant exemple dans le mystère de 
rAnnonoiation. L'humilité, elle auasi, est une vertu essentiellement 
chrétienne qui ne trouve dans notre nature aucune disposition qui lui 
«oit favorable. Il «fallu que le christianisme la créa de toutes pièce». 
Et Notre-Seigneur qui en est loi-même un modèle inoompatable nous 
«a • donné dee exemple# extrêmement frappants dans le eeiute Vierge. 
Il • été attiré en elle mitant par son humilité que par sa pureté, suivant 
le sentiment de certains Pères.

L’ange Gabriel, nous apprend l’évangile, fut envoyé vers Marie, et 
«tant entré dans le lieu oit elle était, il lui ilit ; «.Te vous salue, Marie, 
pleine do grâce, le Seigneur est avec vous. » L’attitude de la Vierge est 
pleine do réserve, de modestie et de prudence devant l’archange... « Elle 
se trouble en entendant ces paroles et cherche ce que veut dire cette 
salutation. » Sa réponse à l’envoyé céleste n’est pas une parole de dé
fiance ; elle est anxieuse île conserver sa virginité, mais elle demeure 
soumise aux desseins de Dieu. Elle l’exprime dans cette parole que les 
siècles ont consacrée (1). La sainte Vierge nous apprend a être bien 
soumise à la volonté de Dieu. Soyons humbles dans les sentiments que 
nous avons de nous-mêmes ; dégageons nos «ouvres de tout retour 
tie vanité et d'amour-propre «jui diminueraient le mérite que nous 
pourrions en recueillir devant Dieu. .

(1) Ecce ancillu Domini, etc.,.. " a


